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Présidence du PSE - Paris, le 19 mai 2005 
 

 

Déclaration sur le Proche Orient 
 

 
La Présidence du PSE, réunie à Paris le 19 mai 2005, a adopté la présente déclaration sur 
la nouvelle situation au Proche Orient. 

 
1. Après des années de paralysie, de tensions et de difficultés socio-économiques, une 
nouvelle période d’espoir s’ouvre et suscite l’optimisme. Il s’agit de tirer parti de ce nouvel 
élan politique afin d’offrir une perspective claire de paix et de démocratie dans la région 
dans son ensemble ; y compris Israël et Palestine, Liban et Irak. Les gens souffrent de 
pauvreté, de l’oppression et de l’absence de liberté. Il est grand temps de leur présenter un 
projet offrant une vision qui intègre leurs aspirations à un avenir meilleur. 

 
Ce projet doit intégrer les valeurs et les principes liés aux droits de l’homme, promouvoir la 
démocratie et le système pluripartite, et se donner comme objectif l’établissement de 
régimes laïcs respectant les droits religieux, culturels et des minorités ethniques ; il doit 
placer les hommes et les femmes sur un pied d’égalité, au centre de la société ; il doit enfin 
conduire à une paix durable basée sur le droit international. 

 
L’Europe doit jouer un plus grand rôle au Proche Orient. L’UE doit développer des relations 
bilatérales politiques, économiques et culturelles plus étroites avec les pays de la région 
moyennant les accords d’association ainsi qu’une revitalisation du processus de Barcelone. 
A la suite de la 2ème conférence du PSE sur « Les relations euro-méditerranéennes et le 
processus de Barcelone +10 », tenue à Toulouse, les 15 et 16 avril 2005, nous demandons 
qu’un nouvel essor soit donné au processus de Barcelone pour un dialogue politique et une 
intégration régional menant à la démocratisation de la région et une cohésion sociale 
accrue. L’UE doit jouer un rôle plus actif dans la promotion d’une démocratie réelle, dans le 
renforcement du dialogue interculturel entre les peuples, et dans la promotion de la paix 
dans la région et de relations socio-économiques plus équilibrées et équitables. 
 
L’UE doit également encourager l’intégration régionale entre les pays de la région, leur 
permettant d’avoir des liens plus étroits et de semer les germes de la paix et de la 
prospérité. 
 
L’UE doit également jouer un rôle politique plus actif dans le Quartet, y compris une 
coopération plus étroite avec les Etats-unis.  

 
2. Le PSE réaffirme sa conviction que le conflit israélo-palestinien doit être la grande 
priorité de la communauté internationale et que la fin de l’occupation est le meilleur moyen 
d’ouvrir une nouvelle ère de stabilité et de prospérité dans une région démocratisée. 

 
Le PSE souligne le respect des engagements pris par le peuple palestinien en faveur de la 
démocratie et rend hommage à sa capacité à organiser des élections présidentielles, locales 
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et bientôt législatives dans des conditions extrêmement difficiles. Les Palestiniens ont ainsi 
démontré leur volonté de construire une véritable démocratie multipartite.  

 
Nous encourageons l’Autorité palestinienne à continuer avec le processus de réforme et à 
mettre fin à toutes les formes de violence. L’UE doit continuer à octroyer un soutien financier 
à l’Autorité palestinienne. 
 
Le PSE se réjouit de la décision du gouvernement israélien de se retirer de la Bande Gaza 
et de certaines colonies en Cisjordanie. Quoi qu’il en soit, ce retrait ne doit pas 
s’accompagner de l’établissement de nouvelles colonies en Cisjordanie, puisque toutes les 
colonies ont du reste déjà été déclarées illégales selon le droit international. Il faut continuer 
avec le processus de retrait de la Cisjordanie.  
 
La Présidence du PSE s’oppose au principe des murs séparant les peuples. Dans ce cas-ci, 
il faut souligner que les murs ont des conséquences dramatiques sur la vie quotidienne de 
milliers de Palestiniens. Il faut arrêter la construction du Mur. 
 
Il est urgent de donner une suite au plan de désengagement de Gaza en ouvrant les 
négociations sur le statut final, notamment, en avançant dans la mise en oeuvre de la feuille 
de route, qui avait prévu la création d’un état palestinien durable et souverain pour 2005, 
doit être reprise immédiatement, en accord avec les résolutions des Nations unies. 
 
3. La « Révolution des cèdres » du Printemps libanais a ouvert une nouvelle ère dans le 
pays. Les manifestations populaires pacifiques et la forte coopération entre les forces de 
l’opposition qui a suivi la mort de l’ancien premier ministre Rafic Hariri constituent une 
grande réussite pour la souveraineté et l’indépendance du pays.  
 
Le Liban a fait de grands progrès pour dépasser une période de turbulences et s’est doté à 
présent d’un nouveau gouvernement. Le PSE se réjouit de ces grands changements, qui 
étaient encore impensables il y a seulement quelques mois. Le PSE appelle toutes les 
parties à respecter les pratiques politiques et l’expression démocratique et à ne pas avoir 
recours à la violence. 
 
Le PSE appelle à présent à la tenue d’élections libres et justes au Liban. Nous exprimons 
notre soutien à Walid Joumblatt, leader du PSP, et demandons instamment à l’UE qu’elle 
s’engage à envoyer des observateurs internationaux durant la campagne électorale.  

 
4. Le Proche Orient a subi de terribles confits durant des années, qui ont alimenté toutes 
sortes d’extrémisme, de haine et de terrorisme. Pour lutter contre ces terribles phénomènes, 
le PSE exprime son engagement à lutter contre leurs causes premières : la pauvreté, 
l’intolérance, l’oppression et la frustration. Nous encouragerons toujours le dialogue entre 
civilisations et continuerons de lutter contre le concept d’un choc de civilisations. 
  
5. Le PSE exprime son soutien à toutes les forces démocratiques dans la région, qui luttent 
pour la justice, les droits de l’homme, pour une société ouverte et en faveur des valeurs 
progressistes.  


